
"Nous" et "Eux" 
  

La propagande veillera donc inlassablement à ce qu'une idée gagne 

des adeptes, tandis que l'organisation doit s'efforcer de ne transformer 

en membres que la partie la plus valable de ces adeptes.  
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  La propagande doit viser les masses.  Pas seulement prêcher à la chorale.  Ou 

faire appel aux intellectuels et/ou aux "vrais croyants".  

   La propagande doit répondre aux plus grandes préoccupations des masses.  Pas 

les thèmes favoris des puristes idéologiques.   

   La propagande doit parler le langage des masses.  Pas le jargon des sectaires.  

   Les masses sentent que les choses empirent.  Et que le système n'a pas la volonté 

et/ou la capacité d'enrayer ce déclin.  Que le système est au mieux dysfonctionnel 

et, plus probablement, carrément hostile aux intérêts de la nation et de son peuple.  

   L'individu moyen doit considérer l'agitateur national-socialiste local comme fai-

sant partie de sa communauté.  Et le gouvernement comme un étranger.  Il doit 

sentir que nous sommes du même côté et que nous affrontons le même ennemi.  

Que ce soit simplement en tant qu'"allié" ou "camarade de parti" est secondaire.   

   L'endoctrinement idéologique peut être réservé aux sympathisants qui sont prêts 

à devenir des nationaux-socialistes à part entière.  

   Même les camarades qui ne sont pas en mesure de se révéler ouvertement com-

me national-socialistes peuvent s'engager dans une agitation préliminaire efficace.   

   Le thème est le suivant : le gouvernement est en panne, les principaux partis sont 

contrôlés par des groupes d'intérêts spéciaux et un changement majeur est néces-

saire.  

   Le révisionnisme historique et la question juive peuvent attendre.  Ils sont le des-

sert.  Pas l'apéritif ou le plat principal. 



L'odyssée de Fred 
  

Partie 9 

Agent double 

  
La section sécurité de notre établissement a décidé que quelqu'un devait garder un 

oeil sur le club d'Elmer.  Juste par principe.   

  

Le personnel des SS a tiré à la courte paille.  Le gagnant devait "infiltrer" le club 

d'Elmer.  Se faire passer pour un "agent double". 

  



Cette mission était facile.  Et amusant !   

  

Le club d'Elmer s'entraînait pour son travail de contre-espionnage en regardant des 

films de James Bond.  En admirant les belles femmes.  Et en mangeant du popcorn 

et de la pizza. 

  

Les "informations" qu'ils ont recueillies comprenaient des rumeurs folles sur le 

terrorisme international, le trafic d'armes, le blanchiment d'argent, les voyages in-

ternationaux, les jets privés et les belles femmes.  (Mannequins lituaniens, prin-

cesses italiennes, et filles des plages californiennes.  Pas de filles de fermiers.  

Trop dangereuses.) 

  

La seule menace potentielle était l'attention qu'ils portaient aux blagues stupides 

de Gebhardt.  Cela pourrait conduire à une inculpation pour crimes contre l'hu-

manité ! 

  

Bien sûr, notre personnel médical soutiendrait la défense pour cause d'aliénation 

mentale.  Personne de sensé ne pourrait remettre cela en question.   

  

Malheureusement, le système judiciaire n'est pas réputé pour avoir toute sa tête !  

Donc tout est possible dans une cour de justice. 

  



 


